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CE QUE LA CONFÉRENCE DES 21 NE RÉSOUDRA 
PAS: PROBLÈMES ALLEMANDS...

Tout esprit averti conçoit que les fi nasseries de procédure, à la Conférence des 21 (qui en fait n’a que 
des observations à formuler et des rectifi cations à faire aux traités de paix préparés par les 4 Grands) n’est 
qu’un intermède. Le grand problème, c’est le problème allemand. Nous en avons souvent entretenu nos 
lecteurs; il est aride, complexe et d’autant plus diffi  cile à résoudre que les 3 ou 4 grands tentent d’en faire 
un système défensif à leur profi t.

Il n’y aura pas de Paix, même capitaliste, tant que le problème allemand ne sera pas résolu. De plus, la 
Paix ne sera qu’un état précaire, si le problème allemand est résolu en dehors de la présence du peuple alle-
mand et de son entière liberté d’expression; la guerre sera en Allemagne dans la mesure où les vainqueurs 
y sèmeront volontairement les moyens nécessaires à la faire renaître. Ces moyens, dans le régime capita-
liste et en présence des menées impérialistes que nous voyons s’étendre de plus en plus dangereusement, 
ne peuvent vivre et prospérer que si la liberté, le goût de l’internationalisme prolétarien, la solidarité des 
peuples contre les confl its organisés par les puissances qui nous dominent se manifestent eff ectivement.

C’est pourquoi nous devons dire, en nous adressant au peuple allemand lui-même, que nous sommes 
solidaires avec lui de toute action qui visera à reconquérir la liberté (fût-ce la démocratie) et à l’orienter vers 
la révolution sociale, moyens que les occupants de quelque zone que ce soit, mettent actuellement sous 
le boisseau. Étudions quelques données du problème afi n de mieux comprendre comment on nous le pré-
sente et comment nous nous refuserons de l’accepter.

La grande ligne de démarcation: le Danube, se divise sur ses 2.800 kilomètres d’étendue, en plusieurs 
bassins: bassin allemand-autrichien, bassin hongrois et roumano-bulgare. Cette grande voie de communi-
cation reliant l’Europe centrale à l’Europe méridionale, on conçoit déjà l’intérêt que représente cette démar-
cation géographique naturelle. L’origine des Germains est mal défi nie, d’après certains auteurs elle serait 
fi noise. Les Celtes qui leur avaient succédés furent contenus pendant quatre siècles au delà du Danube et 
du Rhin par les légions romaines. A la décadence, les Germains forment des royaumes dans les territoires 
romains au-delà du Rhin et du Danube, tandis que les Slaves peuplent l’Europe centrale. Sous la forme 
élective l’empereur du Saint Empire Romain Germanique est élu d’abord par sept électeurs principaux, puis 
par neuf. Les guerres révolutionnaires 1789-1793 en apportant la suppression des souverainetés sociales, 
laïques ou ecclésiastiques introduisent leur cher système centraliste qui, beaucoup plus autoritaire, aff aiblit 
désormais le particularisme allemand.

Napoléon 1er en prononçant la dissolution du Saint Empire, favorisa les tendances unitaires nationalistes 
par la conception de la Confédération du Rhin qui devint par la suite la Confédération Germanique compo-
sée de 39 états, placés sous la présidence de l’Autriche. La Prusse, que l’on trouve à l’origine de l’Union 
Douanière (Zolveiren) prend dès lors la tête d’un vaste mouvement d’unité nationale allemande, qui se 
concrétisera d’abord par l’éviction de l’Autriche à la suite de la défaite de Sadowa en 1866 et enfi n l’affi  rma-
tion de l’hégémonie prussienne, lors de la guerre menée heureusement par cette dernière contre la France 
en 1870.

Guillaume 1er, roi de Prusse, devint dès lors empereur d’Allemagne. La ténacité dans la diplomatie, me-
née par Bismarck fait alors la fortune de la famille Hohenzollern, qui, pendant quarante-huit ans, tiendra en 
mains les destinées de l’Allemagne. Nous verrons par la suite d’autres problèmes économiques et politiques 
et nous tirerons les conclusions de cette étude. D’ores et déjà nous pouvons proclamer que le problème alle-
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mand restant en suspens, c’est la guerre qui continue, diplomatiquement, économiquement, politiquement... 
en attendant que les Dieux aient soif à nouveau du sang des peuples - de tous les peuples.

N.D.L.R. - Cet article est le premier d’une série de trois traitant du même sujet en considération des «tra-
vaux» de la Conférence des 21. Deux autres seront donc publiés parallèlement au déroulement de la dite 
conférence.
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